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Josephi Malic franchit la porte étincelante, et sal voix
lui, à s.,a derniière heure, avait su dire ce miot :Josephi! se mêla

à celle de.s chScurs glorieux qlui, pour toute l'éternité, répète.nt
au ciel les louanges (le l'aimable père nourricier dle Jésus.

-Vous le v*ovez, enfajnts, ajuala vieille Yvonnie eni ai'-
retant soni rouet, qui preliEl pour* protecteur saint Joseph a,
l'espoir d'aller au paradis.

LE VOLE DE PLAlITILLA

'~lautilla était chrétienne- 1;Liapatre sainit Pierre lui-même
.P' avaiýt baiptisé cette fille des Flavius.

Cousine de Titus, nièce dc e pain nulle fennuiie.alors
ne pouvait se glorifier dl'une parenté plus illustre-

Pendant son second séjour à Ruie, saint Paul fut sou-
vent l'hô~'te de Plautih. Elle le confondait dans une même
vé.nérationi avec -siiit Pierre, qlui lui avait donné le baptême-
Pour lui, la tière Romaine d.enitavec bonheur jusqu7aux
,;oins les plus liumibl.s Elle le.servait connue les saintes
femmnes avaient :servi Jé.sus, -'exposan;ut il tous les dangers
pour recueillir la varole dle vit. (lui tombait de ses lèvre.

Etre né ýsur les marches du trîe, ne meâtait pas à 17;ibri
de la persécution, et le frère dle Plautilla, Titus Flavius CIe-
mienis,.s'ét;it déclaré chrétien, dlut se dépouiller de la pourpre
des conrsuls et marcher au marrtyr.

Les supplices inven~tés contre les chrétiens révoltaient
lesq paens uxus mais, comme son généreux frère, P1au-

corps.


